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1  Union Square
Union Square remplit différentes 
fonctions – parc, place et carre-
four. Porte de Lower Manhattan, 
c’est un endroit où il se passe 
toujours quelque chose.

Union Square est né au début du 
xixe s. Les créateurs de Central et Pros-
pect Park – Frederick Law Olmsted et 
Calvert Vaux – furent chargés de sa 
conception.

Cette place bien entretenue rappelle 
un grand creuset. On peut y acheter 
des légumes frais, du pain et d’autres 
produits alimentaires aux producteurs 
locaux dans sa partie nord-ouest. Les 
amoureux des échecs, auxquels il est du 
reste possible de se mesurer, installent 
leurs plateaux dans la partie sud-ouest, 
tandis que des membres du mouve-
ment Hare Krishna chantent juste à côté. 
Au sud, l’ambiance se fait plus étudiante. 

Des visites guidées de 90 min de la 
place et du quartier (rendez-vous dans 
le parc sous la statue d’Abraham Lin-
coln, à hauteur d’East 16th Street) sont 
proposées chaque dimanche.

 Union Square  unionsquarenyc.org  
 marché : lun., mer., ven., sam. 8h-18h 

(il est préférable d’arriver tôt), un marché 
de Noël démarre un mois avant le 
réveillon (t.l.j.) ; visites : dim. 14h  Wi-Fi 
gratuit dans le parc

« Neufs, rares ou d’oc-
casion. 18 miles de 
livres », tel est le slogan 
de Strand Book Store 

(www.strandbooks.com) – l’une des 
meilleures librairies indépendantes 
des États-Unis. Elle est située 
828 Broadway, Manhattan (ouv. 
lun.-sam. 9h30-22h30 et dim. 
11h-22h30). On y trouve vrai-
ment de tout : de la littérature 
scientifique aux marque-pages, en 
passant par les manuels de langues 
étrangères ou les publications à ca-
ractère érotique. 

L’un des trésors de ce temple des 
bibliophiles est une édition 
d’ « Ulysse » dédicacée par James 
Joyce et illustrée avec les dessins 
d’Henri Matisse. Le volume à la 
couverture de cuir, d’une valeur de 
40 000 dollars, est conservé dans 
un coffre-fort. La librairie reprend 
également les livres et disques 
d’occasion. Devant le bâtiment, des 
bacs métalliques avec des livres à un 
dollar.

2  Greenwich Village
Ce quartier, surnommé le Vil-
lage, était l’endroit où, entre la 
fin du xixe et le début du xxe s., 
la bohème artistique avait élu 
domicile.

Greenwich Village a gardé sa confi-
guration urbaine du xviiie s., et l’on 
peut se perdre agréablement dans 
ses rues ombragées, aux rangées 
de maisons et aux petits immeubles 
typiquement new-yorkais avec leurs 
escaliers de secours extérieurs.

Le quartier a toujours été associé 
aux artistes bohèmes. Il a compté 
parmi ses habitants ou ses visiteurs 
Walt Whitman, Salvador Dali, Mark 
Twain, Jackson Pollock, ainsi qu’An-
dy Warhol. Dans les années 1950, 
le quartier était lié aux beatniks, 
mouvement littéraire et culturel 
d’avant-garde, également appelé 
Beat Generation. Ses principaux 
représentants sont Allen Ginsberg 
et Jack Kerouac. 

C’est aussi à Greenwich Village 
que se trouve Christopher Street, 
associée au mouvement LGTB, avec 
le club gay Stonewall Inn.

 Greenwich Village  
 villagealliance.org

Le Stonewall Inn 
(53 Christopher Street, 
Manhattan, thestonewal-
linnnyc.com, ouv. t.l.j. 

14h-4h) est l’un des bars gays les 
plus connus de New York. Le club 
organise souvent d’excellents « drag 
queen shows » (spectacles de caba-
ret et de danse joués par des hommes 
travestis en femmes) et des spec-
tacles burlesques (parodies d’opéra 
souvent grivoises et dénudées). Une 
fois par semaine, on peut jouer au 
bingo dirigé par des drag queens et 
participer au « strip & sing ka-
raoke » – un mélange de striptease 
et karaoké.

Christopher Street et 
Stonewall Inn consti-
tuent un symbole inter-
national de la lutte 

pour l’égalité des droits des personnes 
homosexuelles. Dans les années 1970, 
Christopher Street vibrait de vie 
24h/24 et abritait de nombreux bars 
« gay-friendly » et magasins de de-
sign avec des vêtements et accessoires. 
De nombreux personnages célèbres 
habitaient ici, comme le philosophe 
Theodor Adorno ou Yoko Ono.

À cette époque, la vente d’alcool 
aux gays, ou encore la danse entre 
deux personnes du même sexe 
étaient illégales. Les descentes de 
police étaient une pratique ordi-

Greenwich Village est un quartier im-
portant de la lutte pour les droits des 
homosexuels.

Le projet d’Union Square fut supervisé par les auteurs de Central park – Frederick 
Law olmsted et Calvert Vaux.
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Au milieu du xxe s., le quartier 
connut un processus de gentrifi-
cation. Les loyers abordables atti-
rèrent les artistes d’avant-garde. Les 
anciennes usines furent transfor-
mées en ateliers et en logements, 
on y organisa des soirées poésie, 
des concerts, des happenings et 
on y ouvrit des galeries indépen-
dantes.

SoHo est synonyme d’élégance 
et de shopping tendance. Outre les 
magasins de marques de renom et 
les boutiques de mode (sur Broad-
way, Prince et Spring Street), nom-
breux sont les bâtiments dissimulant 
d’onéreux lofts. On y trouve aussi 
beaucoup d’antiquaires, et un grand 
nombre d’endroits organisent des 
défilés de mode.

 SoHo  www.sohonyc.com

5  Tribeca
Tribeca est un autre quartier post-
industriel ayant subi une transfor-
mation artistique. C’est l’un des 
endroits habités par les stars.

Quartier résidentiel au début du 
xviiie s., la zone devint un centre de 
commerce à caractère industriel vers 

1850, pour connaître une revitalisa-
tion artistique dans les années 1970. 
Ses édifices les plus intéressants 
datent de la fin du xixe et du début 
du xxe s. – l’immeuble d’angle néore-
naissance de 1900 situé au 66, Leo-
nard Street en est un bon exemple.

Tribeca est aujourd’hui l’une des 
adresses les plus chères de la ville. 
Ses habitants voisinent avec Beyon-
cé, Justin Timberlake, Meryl Streep 
ou Uma Thurman. On peut égale-
ment inclure Robert de Niro, l’un 
des fondateurs du Festival du Film 
de Tribeca, mondialement connu, 
et copropriétaire du restaurant de 
cuisine américaine Tribeca Grill (375, 
Greenwich Street).

À la mi-avril, plus 
d’une centaine de films 
sont projetés en plein 
air lors de ce festival 

international du film (TriBeCa Film 
Festival, tribecafilm.com/festival). 
Les projections sont accompagnées 
d’événements musicaux et culturels. 
Bien qu’il soit tout récent, il gagne 
lentement une popularité compa-
rable à celle des festivals de Cannes 
ou de Sundance. L’une des figures 
derrière la mise en place du festival 
est l’acteur Robert De Niro.

naire. Le pub Stonewall Inn était 
une destination fréquente de la po-
lice. Dans la nuit du 27 au 28 août 
1969, la police fit une descente 
dans le club mais cette fois-ci, les 
clients ne partirent pas comme 
d’habitude. Dans la rue devant le 
club, ils commencèrent à crier des 
slogans libertaires et pro-gay. La 
foule comptait mille personnes, des 
émeutes de deux jours éclatèrent. 

À New York, chaque 27 août, 
débute le festival de la Gay Pride, 
qui dure toute une semaine.

3  Parc Washington Square
L’endroit grouille de vie, on peut 
y jouer aux échecs ou lire. C’est là 
que démarre la Cinquième Ave-
nue.

La zone de l’actuel parc changa de 
fonction plusieurs fois. Elle fut un 
cimetière pour les anonymes et les 
victimes d’épidémies ou encore 
un terrain d’entraînement militaire 
pour devenir le centre d’un quartier 
d’habitation. La plupart des édifices 
à l’est et au sud de la place appar-
tiennent à l’Université de New York.

Un arc de triomphe fut érigé dans 
le parc en 1889, à l’occasion du cente-

naire de l’investiture de George Wash-
ington. La structure en bois fut rempla-
cée par une construction néoclassique 
en marbre. Une fontaine se trouve juste 
à côté – c’est le lieu où se regroupent 
les musiciens. Les tables d’échecs sont 
également caractéristiques. 

La place se trouve à deux pas du 
tumultueux Broadway, mais il y règne 
généralement une atmosphère tran-
quille. De nombreux bars intimes et 
bon marché se trouvent à proximité.

4  SoHo
Bien que la folle période artis-
tique de SoHo appartienne 
au passé, on ne peut nier son 
charme.

Le nom de SoHo est la contraction 
de l’expression South of Houston 
Street, « au sud de Houston Street ». 
Au xixe s., on y érigea des bâtiments 
aux façades en fonte, appelés cast 
iron buildings. L’un d’eux est le bâti-
ment d’E.V. Haughwout, situé entre 
les n° 488  et 492  de Broadway (au 
coin de Broom Street) qui rappelle 
un palais vénitien. En forme de L, le 
Little Singer Building (561, Broad-
way) à la façade brune et verte, mé-
rite également l’attention. 

À SoHo, les initiatives intéressantes d’art moderne ne manquent pas. New York est connu pour ses fontaines et ses palais, comme celui situé Broom Street. 
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organise également des visites gui-
dées dévoilant les secrets du quartier 
aux touristes.

 Museum of Chinese in America 
 215, Centre St, Manhattan  +1-212- 

6194785  www.mocanyc.org  
 lun.-mar., ven.-dim. 11h-18h, jeu. 

11h-21h ; excursions historiques dans le 
quartier : avr.-déc. sam. 13h, dernier sam. 
du mois, visite thématique sur l’histoire 
des bars et des restaurants de 
Chinatown  10 $ (5 $), entrée libre 
pour les –12 ans ; excursions dans le 
quartier : 15 $ (12 $)

8  Lower East Side
Autrefois taudis ouvrier soigneu-
sement évité, ce quartier aux so-
lides racines issues de l’immigra-
tion est en plein développement. 

Lower East Side (LES) était principa-
lement habité par des ouvriers des 
classes populaires – Italiens, Irlandais, 
Polonais et Allemands et de nom-
breux immigrés juifs. Le bâtiment 
rouge caractéristique du 172, Norfolk 
Street, est la synagogue d’Angel Oren-
sanz Center, la plus ancienne de la ville.

L’original Musée des Immeubles de 
Rapport (Tenement Museum) vaut le 
détour. L’édifice dans lequel il est situé 
logea env. 7 000 personnes à partir de 
1863. En 1935, le propriétaire ferma le 
bâtiment. Il fut repris par un musée 
qui restaura quelques appartements, 
en y conservant le style de la pre-
mière moitié du xxe s. L’institution 
s’est donné pour but de présenter la 
vie des immigrés de Lower East Side 
dans le contexte du pays entier. 

Une promenade dans les rues du 
quartier avec un guide permet de 
découvrir le quartier. L’une des visites 
est intitulée « Foods of the Lower 
East Side » (la Nourriture de LES).

 Tenement Museum  Informations 
(Visitor Center) et boutique du musée au 

103, Orchard St, Manhattan  +1-212-
9828420  www.tenement.org  entre 
10h15 et 17h les visites toutes les 15 min –  
il est conseillé de réserver ses tickets en 
ligne  25 $ (20 $), Foods of the Lower 
East Side : 45 $ (40 $)  

6  Little Italy 
Bien qu’il ne soit pas si courant 
d’y entendre la langue de Dante, ce 
quartier demeure une enclave tra-
ditionnelle de la culture italienne.

On trouve de « Petites Italies » dans 
de nombreux villes et quartiers new-
yorkais, mais le terme Little Italy 
évoque généralement cette partie 
de Manhattan. Dans sa période faste, 
c’est-à-dire en 1910, il y vivait env. 
10 000  Italiens, qui représentent au-
jourd’hui env. 8% de la population. 

Little Italy vaut le détour pour sa 
cuisine. Ici règnent les pâtes, le tira-
misù et la pizza italienne, qui diffère 
légèrement de celle de New York. Le 
shopping est une bonne raison de 
visiter Mulberry Street – les produits 
proposés dans ses magasins sont 
authentiquement italiens. Le festival 
annuel consacré au saint patron de 
Naples, saint Janvier (San Gennaro), 
constitue l’attraction principale. Il 
prend place lors des deux dernières 
semaines de septembre. 

 Little Italy  www.littleitalynyc.com 

7  Chinatown
Tofu à foison, fruits de mer 
frais, fast-foods, restaurants de 
dimsums, bazars – voici la plus 
grande Chinatown du monde.

Il suffit de déambuler au sud de 
Broome Street  et à l’est de  Lafa-
yette Street pour se retrouver sur 
un autre continent. Les enseignes 
colorées aux idéogrammes chinois 
sont visibles tout autour. Dans Mott 
Street et Grand Street on peut trou-
ver p. ex. des bottes de citronnelle et 
de gingembre chinois, du krachai, 
des margoses ressemblant à des 
concombres grumeleux, des bocaux 
de soja noir fermenté ou de l’alcool 
de serpent. Tous les dix mètres, on 
croise un restaurant ou une bou-
langerie. Sur Canal Street (entre 
Broadway et Mulberry Street), artère 
principale de Chinatown, les stands 
typiquement asiatiques règnent en 
maîtres. 

Le Musée des Chinois en Amérique 
(Museum of Chinese in America) pré-
sente une exposition sur l’histoire et 
la culture des immigrés asiatiques. Il 

inutile de consulter son plan pour se 
rendre compte qu’on est à Chinatown.

durant la Saint-Janvier, on a l’impression d’être en italie.


